
SYNTHÈSE DE L’ANALYSE DES RÉSULTATS DU QUESTIONNAIRE À DESTINATION DES HABITANTS  
   

Le questionnaire a été diffusé en ligne et dans le magazine municipal du 5 avril 31 mai 2023
Il a recueilli 411 réponses. 
Objectif :  recueillir  les  pratiques  et  les  enjeux  de  mobilités  du  grand  public  pour  alimenter  le
diagnostic en vue du nouveau Schéma Directeur des Mobilités Actives de Bourg-la-Reine.
Communication et diffusion : la communication autour du questionnaire a été large (article dans le
magazine municipal du mois d’avril et de mai, posts sur les réseaux sociaux et le site internet de la
ville). La réunion publique suivie d’ateliers le mardi 18 avril a également permis de promouvoir le
questionnaire en ligne auprès des habitants de la commune. 

Le  questionnaire  était  accessible  via  le  lien  suivant :
https://www.bourg-la-reine.fr/actualite/10256/10319-circuler-a-bourg-la-reine-la-ville-a-votre-
ecoute.htm

VOS HABITUDES DE DEPLACEMENT
 35% des répondants déclarent se déplacer principalement à pied, 18% à vélo, et 10% à vélo à

assistance  électrique  (VAE),  c’est-à-dire  qu’environ  2/3  des  répondants  se  déplacent
aujourd’hui principalement via un mode actif. 

o Si cela est en ligne avec la forte augmentation des pratiques actives de ces dernières  
années (cf. supra), cela peut refléter un biais dans l’échantillon des répondants, ceux-là
pouvant être en moyenne davantage intéressés par les mobilités actives que les autres
habitants et usagers de Bourg-la-Reine. 

o Néanmoins,  la  voiture arrive à égalité  avec les  transports  en commun avec 18% des
répondants. 

 Parmi  les  89%  de  répondants  qui  souhaiteraient  utiliser  d’avantage  un  autre  mode  de
déplacement,  la  plupart  ont choisi  le  vélo (27%),  puis  les  transports  en commun (20%),  la
marche à pied (18%) et enfin la voiture (12%).

 A la question des avantages liés aux déplacements motorisés pour celles et ceux dont c’est le
mode principal, 48% ont choisi le fait de parcourir des distances plus importantes. En deuxième
position vient l’accompagnement des enfants (15%) et en troisième à égalité le confort et les
horaires (13%). 
o Selon le diagnostic du PLU de Bourg-la-Reine seuls  11,9% des riverains travaillent dans la

commune. Si l’on ajoute les 11% « d’activité professionnelle » choisis comme avantage des
modes non-actifs, l’on peut estimer probable que les activités professionnelles relativement
éloignées du logement soit un des principaux freins aux modes actifs au quotidien. 

On peut  tirer  de  cette première  section qu’une  partie  très  importante  des  répondants,  et  donc—
prenant en compte le biais probable de l’échantillon—qu’une partie significative des habitants de Bourg-
la-Reine souhaitent faire évoluer leurs mobilités vers d’avantage de modes actifs.
Cette tendance est confirmée et précisée dans les sections suivantes, ainsi qu’à la question 14 (section
« Mieux  vous  connaître ») :  Une  grande  minorité  (13%)  des  répondants  estiment  que  les  enjeux
environnementaux  n’influencent  pas  leurs  choix  de  déplacements.  Les  22%  de  répondants  qui  ont
répondu « Oui mais je suis confronté à des impératifs qui rendent nécessaires des déplacements en
voiture  particulière  »  pourraient  être  analysés  spécifiquement  afin  de  cibler  les  mesures  qui  leur
permettraient d’utiliser moins leur voiture particulière. 



LES DEPLACEMENTS A PIED ET VOUS

 73% des répondants effectuent quotidiennement leurs déplacements à pied, et 23% au moins
une fois par semaine. 

 Ces résultats vont dans le sens de :
o l’importance à donner aux piétons dans le futur SDMA
o le fait que pour des déplacements courts, une majorité des habitants de Bourg-la-Reine

se déplacent à pied (confirmé les quelques dizaines de répondants qui ont expliqué dans
les questions libres qu’ils  changeaient de modes de déplacement en fonction de s’ils
devaient sortir de BLR ou pas) 

 21%  des  répondants  considèrent  qu’il  est  « très  facile »  de  se  déplacer  à  pied  et  58%
« facile/normal ». 

o Mais 21% des répondants ne sont pas satisfaits des déplacements piétons à Bourg-la-
Reine (dont 17% disent qu’ils sont « difficiles » et 4% « très difficiles »). 

 Les répondants ayant considéré qu’il était difficile ou très difficile de se déplacer à pied ont mis
en  avant  les  conflits  avec  les  cyclistes/trottinettes  (23%)  comme  raison  principale  à  cette
difficulté pédestre (seulement 1% de plus que lorsque l’on considère tous les répondants) : c’est
donc une priorité partagée     !  

 L’encombrement des trottoirs vient en 2ème position : 
o à 22% lorsqu’on isole les répondants « difficile » et « très difficile » 
o à 18% et pour tous les répondants 

 La vitesse de circulation   des voitures et  la densité du flux des voitures  sont à égalité (16%)
comme la 3ème difficulté rencontrée pour tous les répondants, alors qu’elles sont à seulement
11% pour les répondants « difficile » et « très difficile »  (et viennent après « l’étroitesse des
trottoirs ».) 

 D’après les répondants, les principaux secteurs dans lesquels il est le plus difficile de se déplacer
à pied sont :

o Le cœur de ville, avec 3% de « Très difficile » et 19% de « Difficile ».  Ce résultat est à
relativiser avec le fait que le quartier présent la densité de déplacements la plus élevée. 

o Les bas coquarts, avec 2% de « Très difficile » et 15% de « Difficile »
 Globalement, peu de quartiers sortent du lot. Le quartier République, à dominante résidentielle,

peut néanmoins être considéré comme le quartier où les répondants estiment qu’il est le plus
facile de se déplacer à pied avec 73% de catégorie « Normal, facile et très facile ». 

En conclusion de cette partie dédiée à la marche à pied, on peut conclure que les  conflits avec les
cyclistes/trottinettes et  l’encombrement  des  trottoirs sont  significativement  devant  les  autres
principales difficultés rencontrées par les piétons. Plus que la remise en cause de l’utilisation de la
voiture, c’est le besoin d’un meilleur partage de l’espace public qui est exprimé par les répondants.  Les
répondants soulignent par ailleurs une relative aisance des déplacements à pied. Ils disent finalement :
« Les bases sont bonnes, des améliorations sont possibles  ! »
A noter que dans les répondants « difficile et très difficile », les plus de 71 ans et plus de 51 ans sont sur-
représentés.  On peut en déduire que l’occupation de l’espace public  par  la  voiture est  moins bien
tolérée par les habitants de moins de 51 ans.



LES DEPLACEMENTS A VELO ET VOUS

 28% des répondants effectuent quotidiennement leurs déplacements à vélo, 19% au moins une
fois par semaine et 12% au moins une fois par mois. 

 30% des répondants n’utilisent jamais le vélo, et 11% au moins une fois par an. A noter que sur 
les 169 répondants "Jamais" et "Au moins une fois par an", 49 ont plus de 71 ans et 52 entre 51 
et 70 ans.

 30% des répondants considèrent que se déplacer à vélo à Bourg-la-Reine est difficile, 4% très
difficile, 38% normal, 20% facile et 8% très facile. 

o Ces réponses incarnent le fait que, malgré les aménagements existants reconnus par les
répondants, des marges de progression existent. 

A  la  question  des  difficultés  rencontrées,  les  personnes  ayant  répondu  « difficile »  et  « très
difficile »  invoquent  les  mêmes  principales  raisons  que  le  groupe  au  total,  mais  de  façon
légèrement plus marquée.  

1) l’absence de pistes cyclables (19% vs 15%)
2) des aménagements inadaptés (16% vs 14)
3) l’absence de cheminements clairs et efficaces (15% vs 14%)

 D’après les répondants, les principaux secteurs dans lesquels il est le plus difficile de se déplacer
à vélo sont :

o L’Avenue Galois / RD60 
o L’Avenue de Fontenay / RD 74
o L’Avenue du Général Leclerc / RD 920

 En  dehors  de  ces  trois  secteurs,  l’ajout  des  réponses  « Difficile »  et  « Très  Difficile »  ne
dépassent pas les 24% pour aucun secteur.  Le Boulevard Joffre peut être considéré comme le
secteur où les répondants estiment qu’il est le plus facile de se déplacer à vélo avec 48% de
catégorie « Normal, facile et très facile »

En conclusion de cette partie dédiée au vélo, les 31% des répondants qui utilisent « au moins une fois par
semaine » et « au moins une fois par mois » leur vélo sont des publics qui pourraient être facilement
incités à une utilisation plus fréquente de leur vélo.  Les répondants au global et les personnes ayant
répondu « difficile » et « très difficile » invoquent des difficultés relativement variées, ce qui montre
qu’il n’y a pas un point noir grave à ce jour. 

SUGGESTIONS ET IDEES POUR FAVORISER LES MOBILITES ACTIVES

 A la question des priorités pour inciter à la marche à pied : 
o Parmi  les  5  options,  « La  sécurisation  et  la  meilleure  continuité  des  trottoirs » arrive

largement en tête : elle correspond à 57% des réponses classées dans le rang 1. 
 L’aménagement de trottoirs agréables et esthétiques arrive en 2ème position du rang 1. 

o L’inclusivité des aménagements arrive en tête du rang 2. 
o Les  « aménagement  favorisant  un  sentiment  de  sécurité »  ne  sont  également  pas  une

priorité majeure pour les répondants, ayant été classés principalement rang 4 (puis 5 et 3). 
 A la question des priorités pour inciter au vélo : 

o Parmi  les  8  options,  « La  sécurisation  des  pistes  cyclables  existantes »  et
« L’aménagement  de  nouvelles  pistes  cyclables »  arrivent  largement  en  tête des
réponses. 

o « L’installation  d’arceaux  et  de  parkings  sécurisés »  semble  également  clef,  les  deux
viennent à des hauteurs similaires après les 2 premières priorités exprimées. 



Les idées et suggestions des répondants pour favoriser la marche à pied et le vélo à BLR incarnent donc
d’abord une forte attente au niveau de l’organisation, du partage et de l’inclusivité de l’espace public
en général, à la fois au niveau des espaces résidentiels et de transit. 

Zoom sur le profil des 411 répondants 
 67% des répondants sont des actifs ayant un emploi, ce qui correspond 19% de plus que le taux réel

de 48%. 
o Les demandes répétées au niveau de l’inclusivité de l’espace public, dans le questionnaire et

lors de la réunion publique (notamment pour les enfants), suggèrent qu’un nombre significatif
de parents actifs se sont saisis de la démarche. 

 Les retraités sont aussi sur-représentés puisqu’ils ne sont que 17% de la population réelle de Bourg-
la-Reine et représentent 27% des répondants. 

 La sur-participation des personnes âgées par rapport aux catégories d’étudiants, d’élèves et de
personnes en recherche d’emploi est une tendance nationale. 
o Les décideurs publics doivent l’avoir en tête pour construire les politiques publiques et aller

proactivement vers ces populations. 


